
En route 
vers 2015

La présence de com-
merces à Donna-
cona a été un facteur 
important pour le 
développement de la 
municipalité. Il nous 
est impossible de vous 
présenter l’histoire 
de chacun, mais dans 
cette édition nous 
poursuivons l’histoire 
de certains commerces 
toujours existants, 
et ce, depuis plus de 
cinquante ans.

CORRECTION :

Dans l’édition de août-
septembre 2015, nous 
avons mentionné dans 
l’historique de l’entre-
prise Autobus Donna-
cona que le vice-pré-
sident était M. Richard 
Caron, nous aurions dû 
lire M. Richard Gendron.

REMERCIEMENTS :

Merci à tous les pro-
priétaires et le  per-
sonnel des commerces 
qui nous ont fourni des 
textes, photos et infor-
mations pour rédiger 
cet historique.
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CAISSE DESJARDINS 
DONNACONA
C’est le 17 mars 1935 que des 
dizaines de personnes se 
réunissent à la salle parois-
siale pour entendre l’abbé 
Émile Turmel, propagandiste 
des Caisses Populaires. 
Depuis un certain temps déjà,  
la communauté avait l’idée de 
former une Caisse Populaire 
afin de créer un service 
d’épargne et de crédit qui 
serait mis à la disposition 
des citoyens. L’idée allait se 
concrétiser à la fin de cette 
soirée de mars où 136 per-
sonnes décident de suivre 
l’exemple du curé Jules 
Lockwell et deviennent 
membres de la caisse. 
Le premier dépôt sera fait au 
montant de 50 sous et le 
premier prêt sera accordé 
au montant de 75 $ à un 
taux d’intérêt de 6 % rem-
boursable par versement de 
5 $ qui sera prélevé au moment 
de la paie. «Au cours des 
années, les services se 
sont diversifiés : plusieurs 
catégories d’épargne sont 
apparues; toujours beau-
coup de prêts hypothécaires 
mais de plus en plus de 
prêts à la consommation. 
Dès les années 60, les prêts 
commerciaux et institution-
nels s’intègrent aux opéra-
tions». (1)
«Depuis les tout débuts, 
l’intégration de la Caisse à  
la vie sociale du milieu fait  
partie de la culture de 
l’entreprise. Aux opérations 

de base d’épargne et de 
crédit, se 

sont ajoutées au fil des ans 
des réalisations à caractère 
social qui ont laissé leur 
marque dans la communauté, 
notamment : le soutien 
financier aux divers orga-
nismes communautaires, 
la fondation vers la fin des 
années cinquante d’une 
coopérative d’habitation, les 
cours en économie familiale, 
la participation à la fondation 
du Domaine du Souvenir, 
le don des sièges lors de la 
construction de l’aréna, les 
contributions au fonds de 
grève des travailleurs et 
les interventions dans le 
parc urbain sont autant de 
manifestations éloquentes 
de l’implication sociale de la 
Caisse». (2)
À la fin des années 80 la 
Caisse offre une grande 
variété de produits et de 
services tant aux particuliers 
qu’aux entreprises. La Caisse 
s’est dotée d’une technologie 
d’avant-garde avec l’ordi-
nateur, la bureautique, le 
guichet automatique, 
l’imprimante à livrets, etc.
Les années 90 et 2000 ont été  
fastes pour l’institution 
financière de Donnacona. La 
Caisse Desjardins de  
Donnacona a connu un essor 
grâce à la confiance témoignée  
par la population qui tran-
sigeait en majeure partie 
avec la Caisse. Ces implica-
tions dans le milieu ont été 
soutenues, comme en font 
foi de nombreux accom-
plissements qui portent le 
nom de Desjardins dans la 
municipalité.
Afin de répondre à ce 
rythme soutenu et effréné, 
débute dans les années 2000 
un projet de construction 
d’un nouveau bâtiment 

répondant aux nouvelles 
habitudes de consommation 
de ses membres. C’est ainsi 
qu’en 2009 sera inauguré 
le nouveau siège social de 
la Caisse, un bâtiment de 
plus de 15 000 pieds carrés, 
répartis sur deux étages. 
Répondant aux normes ac-
tuelles et futures du milieu 
financier, le nouveau centre 
de services de Donnacona 
aura été construit par des 
entrepreneurs locaux.
La Caisse Desjardins de 
Donnacona a fêté son 75e 
Anniversaire de fondation 
en 2010. Ce fut l’occasion 
de souligner le passé et de 
se tourner vers le futur, un 
futur voué à un développe-
ment certain, appuyé des 
nouvelles méthodes techno-
logiques.
En 2015, la Caisse Desjardins 
de Donnacona a uni ses 
forces avec des centres de 
services des localités voi-
sines, devenant la nouvelle 
Caisse Desjardins du Centre 
de Portneuf. Forte d’un passé 
fondé sur la confiance et la 
proximité avec ses membres 
et inspirée par un avenir 
prometteur, la Caisse Des-
jardins du Centre de Por-

tneuf et le centre de services 
de Donnacona demeurent 
au cœur de la vitalité de la 
communauté.
CENTRE RÉNOVATION 
GERMAIN
En 1960, M. Gilbert Germain, 
qui est déjà au service de la 
compagnie depuis quelques 
années, s’associe avec 
M. Henri Thibodeau pour 
acheter le département 
«construction» de l’entre-
prise et fondent Thibodeau 
Germain Ltée. En 1970, 
les deux associés achètent 
la division matériaux de 
construction Francis Thibodeau  
Inc. dont l’entrepôt est 
localisé sur la rue Saint-
Jacques au centre-ville. 
La compagnie ouvre une 
quincaillerie en 1973 dans 
le centre commercial Place 
Doneuil. Après le décès 
de son associé, M. Gilbert 
Germain s’associe avec son 
frère M. André Germain en 
1975 pour former l’entreprise 
Construction Germain et 
frère. Les frères Germain 
vendent la quincaillerie du 
centre commercial en 1979 
et construisent un nouveau 
bâtiment pour leur com-
merce situé entre la route 

Première Caisse populaire Desjardins de Donnacona localisée 
sur la rue Notre-Dame. 
(Collection Claude Frenette & Patrimoine et musique)
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138 et l’autoroute 40 en 1980. 
En avril 1981, un incendie 
détruit le commerce cinq 
jours seulement après son 
inauguration officielle. Très 
rapidement, les propriétaires 
décident de reconstruire et 
cinq mois plus tard le com-
merce reprend ses activités.
L’entreprise poursuit ses 
activités de la division 
Construction Germain et 
Frère jusqu’en 1983 pour 
ensuite se concentrer uni-
quement à la quincaillerie et 
à la vente de matériaux de 
construction.
Le centre est agrandi à 
plusieurs reprises (1984, 
1987, 2004) et, aujourd’hui, 
la superficie de plancher de  
vente est d’environ 15 000 pieds 
carrés et celle de l’entrepôt 
de 10 000 pieds carrés. 
M. Jean-François Germain, 
fils d’André, fait son entrée 
au sein de l’entreprise 
comme étudiant en 1985 et 
c’est en 2003 qu’il devient 
officiellement associé dans 
l’entreprise familiale. 
Aujourd’hui, le commerce 
opère sous la bannière 
Home Hardware et procure 
de l’emploi à plus de 20 
personnes.
CORDONNERIE  
STE-CLAIRE
La cordonnerie est fondée en  
1934 sur la rue Ste-Claire à  
Québec par M. Marcel Giroux. 
En 1952, le commerce s’ins-
talle à Donnacona et c’est 
en 1957 qu’il déménage sur 
la rue Notre-Dame, voisin 
de l’épicerie Piché et de la 
Banque. En 1965, Jacques 
Giroux achète la cordonnerie  

de son père avec qui il 
travaillera jusqu’en 1972, 
année où Marcel Giroux 
prend sa retraite. La même 
année, Jacques Giroux achète 
la maison voisine et ouvre 
un magasin pour vendre 
des chaussures, sandales, 
bourses, bottes, etc… 
En 1979, le feu ravage les 
deux commerces. Toutefois, 
la cordonnerie reprendra 
ses activités en septembre 
1979 toujours sur la rue 
Notre-Dame.
En 1989, Alain Giroux, le 
fils, commence à travailler 
avec ses parents et achètera 
le commerce en 2002. Il se 
spécialise dans la vente de  
chaussures et bottes de 
travail et réussit à fournir 
67 compagnies en bottes de 
travail, ce qui représente 
annuellement près de 6 500 
paires de bottes.
Le commerce s’installe en 
2009, au 157, Notre-Dame. 
Toutefois, le bâtiment sera 
une fois de plus la proie des 
flammes le 3 janvier 2014. 
Le commerce sera entièrement 
détruit par cet incendie.  
M. Alain Giroux ouvrira de 
nouveau la cordonnerie au 
130, Notre-Dame en avril 
2014, mais, cette fois, il 
délaisse la vente de chaus-
sures pour se concentrer 
uniquement sur la cordonnerie.
DENIS GIGNAC INC.
L’entreprise fondée en 1950 
par M. Robert Gignac est 
localisée dans la rue Kernan  
dans la maison de ses parents. 
Au début de l’entreprise,  
M. Gignac est le seul employé 
et, en 1959, il déménage son 

commerce sur le boulevard 
Jacques-Cartier. Son fils  
Denis prend la relève en 1986 
en devenant propriétaire de 
l’entreprise. Les locaux de 
l’entreprise sont relocalisés 
dans un tout nouveau bâtiment 
situé au 130, rue Pépin en 
1998. Aujourd’hui, l’entre-
preneur électricien compte 
4 employés réguliers et peut 
engager jusqu’à 8 personnes 
selon les contrats obtenus.
ELECTRONIQUE EMOND 
INC.
M. Jean-Baptiste Emond 
fonde l’entreprise en 1956 
sous le nom de Emond Radio  
T.V. Le commerce se  
concentre alors sur la  
réparation de radios et  
téléviseurs. En 1963, il  
commença à vendre des  
appareils électroniques à 
même son petit atelier sur la  
rue Notre-Dame à Donnacona. 
C’est en 1980 que M. Robert 
Légaré se porte acquéreur 
du commerce, une étape im-
portante pour l’entreprise. 
Electronique Emond est 
devenu le premier commerce 
affilié à la bannière La Clef 
de sol qui regroupe mainte-
nant plus de 230 marchands 
à travers le Canada. 
Quelques années plus tard, 
en plus de la bannière La 
Clef de Sol, l’entreprise 
devient également détaillant 
Telus et permet d’offrir les 
dernières technologies en 
téléphonie cellulaire, service 
Internet et depuis quelques 
années la télé Optik.
C’est dans un souci d’offrir un 
plus vaste choix de produits 
et de services que l’entreprise 
s’agrandit en déménageant 
en 2003 à Place Donnacona.  
En 2005, l’ajout d’une nouvelle  
division Caméra IP Web qui 
se spécialise dans la pro-
duction vidéo, sites Internet 
et panneaux d’affichage 
permet de diversifier les 
services offerts aux particu-
liers et aux entreprises.
Au fil des ans, les inves-
tissements dans plusieurs 
départements permettent 
à l’entreprise de s’ajuster 
constamment aux nouvelles 
technologies et le person-

nel qualifié est 
en mesure de 
répondre à la 
demande de la 
clientèle que 
ce  soit pour 
l’électronique, 
l’informatique, 
l’audio et la télé-
phonie cellulaire 
ou encore le ser-
vice à domicile 
et la formation 
personnalisée. 
Electronique 
Emond compte  
maintenant 25 
employés, tous 
résidants dans la 
région de  
Portneuf. Aujourd’hui encore, 
l’entreprise  continue de 
s’investir dans le milieu 
grâce au maintien d’une bonne 
relation de confiance avec sa  
clientèle en offrant des 
produits de qualité, un service 
personnalisé  et de la  formation  
adaptée à tous les produits. 
PLOMBERIE ANDRÉ 
MATTE ENR.
Le commerce débute ses 
activités en 1954 et, de père 
en fils, c’est en 1965 que M. 
André Matte fonde officiel-
lement l’entreprise qu’il 
localisera au 495, rue Notre-
Dame. À ses débuts, les acti-
vités de l’entreprise seront 
concentrées dans le secteur 
résidentiel. Plus tard, il tra-
vaillera également comme 
fournisseur occasionnel à 
l’usine Domtar et effectuera 
certains contrats d’impor-
tance pour des édifices à 
logements dont un sur la rue 
Pépin. Aujourd’hui, son fils 
est intégré à l’entreprise. En 
2015, M. André Matte reçoit 
un certificat honorifique de 
la Corporation des maîtres 
mécaniciens en tuyauterie 
du Québec, pour ses 50 
années de savoir-faire et 
compétence.
RESTAURANT CHEZ 
CARMEN
Le restaurant est fondé par 
M. Claude Sauvageau et 
Mme Carmen Gingras en 1959.  
Ce qui devait être un simple 
petit casse-croûte a rapide-
ment pris plus d’envergure 

que prévu. En 1981, les 
propriétaires agrandissent 
le bar et construisent une 
première terrasse. En 1992, 
leur fille Francine Sauvageau 
et son conjoint Michel Rochette 
reprennent le restaurant 
familial. Plusieurs inves-
tissements seront réalisés 
dont la décoration et la 
construction d’une deuxième 
terrasse. Depuis 2010, 
l’implication de plus en plus  
importante de leur fille  
Stéphanie permet d’apporter  
des nouveautés dont 
l’agrandissement et le réa-
ménagement de la terrasse  
du bar. Durant toutes ces 
années et aujourd’hui 
encore, les propriétaires du 
commerce demeurent très 
impliqués dans le milieu en  
appuyant les différentes 
activités sportives et de loisirs. 
Aujourd’hui, le restaurant 
emploie une quinzaine de 
personnes et offre à sa 
clientèle un menu axé sur 
une cuisine traditionnelle 
et familiale dont plusieurs 
classiques qui ont fait la 
renommée de l’établissement.
RICHARD ÉQUIPEMENT
Le commerce de vente d’équi-
pements de bureau a été fondé 
par M. René Richard  
et sa conjointe Mme Gertrude  
Julien en 1964. À ses débuts,  
la clientèle est exclusivement 
commerciale et le commerce 
est situé au sous-sol de la 
maison familiale, soit au 
361, rue Saint-Joseph. C’est 
en 1977 que l’entreprise  
déménage à Place Donnacona 

(1)	 Raymond, Gilles, «Livre du 75e; Ville de Donnacona», 1990, p.263
(2)	 Raymond, Gilles, «Livre du 75e; Ville de Donnacona», 1990, p.262

(3)	 Guillemette, Paul, «1915-Livre souvenir-1965, Cinquantenaire de Ville de  Donnacona», 	
	 1965, p.70

M. Marcel Giroux au milieu des années 1950
(Collection Alain Giroux)

afin d’y élargir sa clientèle. 
Son fils Denis, qui travaille 
comme représentant sur la 
route, et sa conjointe Mme 
Gisèle Verret  font l’acquisi-
tion du commerce en 1989. 
C’est à cette même époque 
que l’entreprise ajoute la 
bannière «Club Express» 
qui se veut un regroupement 
de plus de 50 marchands. 
Il faut se rappeler que le 
commerce a déjà opéré un 
second point de vente au 
centre-ville dans les locaux 
de l’ancien Rossy. En 2013, 
le commerce se relocalise 
dans un local plus grand  à 
Place Donnacona (ancien 
Ardène). Au cours de toutes 
ces années, le commerce, qui  
aujourd’hui fournit de l’emploi 
à 7 personnes, s’est adapté 
aux changements dans le 
milieu de la technologie afin 
de répondre aux besoins de 
sa clientèle. 
ROGER BENOIT  
ET FILS LTÉE
En 1965, M. Roger Benoit, 
qui travaille comme gérant 
du salon funéraire depuis 
1955, fait l’acquisition du 
commerce funéraire de M. 
Roland Yvon. Durant plusieurs 
années, M. Benoit qui est 
également propriétaire d’une 
ambulance, opère le com-
merce avec l’appui et la 
participation de son épouse.  
En 1972, son fils Raymond, 
alors âgé de 15 ans, se joint 
à lui pour effectuer diverses 
tâches dans le domaine 
funéraire.
En 1979, avec la participation 
de son épouse et de ses 
enfants Raymond et Louise, 
ils fondent la compagnie 
Roger Benoit & Fils Ltée et  
acquiert les salons funéraires 
et les ambulances Denis 
Denis Inc, propriété de mon-
sieur Denis Denis. En 1989, 
suite à des changements dans 
le secteur ambulancier, 
Roger Benoit & Fils Ltée 
transfère les ambulances à 
la Compagnie Ambulance 
Benoit Ltée. Vers 1992, 
les propriétaires devront 
construire un autre garage 
pour les ambulances.

En 1999, M. Roger Benoit se 
retire des affaires et trans-
fère la direction à son fils 
Raymond qui sera nommé 
président. 
Le 28 juin 2008, un incendie 
majeur détruit complètement 
le salon funéraire situé 
au 324, rue Notre-Dame, 
Donnacona.
Le 20 juin 2009, les pro-
priétaires inaugurent le 
nouveau Centre funéraire 
Roger Benoit et Fils Ltée 
dans un bâtiment moderne 
et beaucoup plus grand que 
le précédent. 
Depuis l’arrivée de M. Roger 
Benoit et son épouse, il y a 
de cela 60 ans, l’entreprise 
Roger Benoit & fils Ltée 
poursuit ses activités et 
procure de l’emploi régulier 
et occasionnel à une quinzaine 
de personnes. 
TELUS
La première entreprise à 
exploiter un réseau télé-
phonique fut la compagnie 
Portneuf qui desservait, 
notamment, le territoire de 
Les Écureuils et Cap-Santé 
dès 1904. Cette compagnie 
fut achetée par la corporation 
de Téléphone du Québec en 
1928 pour devenir Québec-
Téléphone en 1935. En 
1921, on dénombrait 29 
téléphones en service dans 
la Ville de Donnacona.
Le premier central télé-
phonique, localisé dans 
le magasin de M. Arthur 
Delisle, sera installé sur la 
rue Saint-Jules, en 1965, 
après de nombreux démé-
nagements. « En dépit de 
cette curieuse instabilité, 
l’industrie téléphonique ne 
tardait pas à enregistrer 
à Donnacona des progrès 
rapides et substantiels. 
L’ancien système à magnéto 
fut remplacé, en 1946, par le 
système à batteries com-
munes. En 1957, Donnacona 
était choisie pour abriter 
l’un des huit bureaux 
d’affaires de Québec-Télé-
phone. Le 18 janvier 1959, 
Donnacona devenait Centre 
de Télécommunications 

(Toll Center) et à la même 
date on dénombrait dans 
cette ville 1683 téléphones 
en service». (3)
En 1965, le central télé-
phonique sera muni d’un 
équipement à barres trans-
versales des plus modernes. 
Toute la région peut main-
tenant utiliser le système 
automatique et profiter 
d’une liaison directe sans 
frais d’interurbain entre les 
centraux adjacents. 
Plusieurs autres innovations 
et moments importants 
marqueront l’histoire de la 
compagnie.
1967 : Composition directe 
d’appels interurbains.
1971 : Enregistrement 
automatique des numéros et 
introduction de la composi-
tion au clavier (TouchTone).
1976 : Automatisation du 
service téléphonique et lan-
cement du téléavertisseur.
1981 : Début de la commu-
nication numérique.
1988 : Lancement du service 
cellulaire (QuébecTel Mobilité).
1995 : Lancement du service 
internet GlobeTrotter, première 
trousse de démarrage en 
français dans le monde.
1997 : Québec-Téléphone 
devient Le Groupe QuébecTel.
1999 : Projet pilote de télé-
vision IP.
2001 : QuébecTel devient 
TELUS Québec.
2007 : Lancement de 
TELUS TV au Québec (télé 
numérique).
2008 : Lancement de la 
télévision haute définition.
2010 : Lancement de Télé 
OPTIK.
2012 : Inauguration des 
réseaux 4G LTE (Montréal 
et Québec).
2014 : TELUS annonce 
le déploiement de la fibre 
optique dans les résidences 
de Donnacona. 
TRANSPORT MATTE LTÉE
Fondée en 1951 par  
M. Hervé Matte et sa femme 

Monique, l’entreprise n’a 
cessé de grandir grâce aux 
efforts des membres de la 
famille depuis près de 65 ans.
Un contrat avec la papetière 
Donnacona Paper permet à 
M. Hervé Matte d’acheter 
son premier camion en 1951. 
Il fait alors le transport  
d’écorces. Dans les années 
qui suivent, il achète d’autres 
camions, dont certains 
possèdent des boîtes plus 
volumineuses permettant de 
transporter de plus grandes 
quantités de marchandises. 
La maison familiale, située 
sur la rue Notre-Dame, 
était à l’époque le quartier 
général de la petite entre-
prise. Mme Matte s’occupe 
de la comptabilité, de la 
répartition des chauffeurs, 
de la facturation, etc., en 
plus de s’occuper de ses 
quatre enfants. Au cours 
des années qui suivent, 
l’entreprise poursuit son 
expansion en développant 
de nouveaux marchés. En 
1973, suite à un incendie 
dans la réserve de bran de 
scie au moulin,  l’entreprise 
fait l’acquisition de six nou-
veaux camions en partena-
riat avec Domtar.
Les enfants du couple se 
joignent à l’entreprise dans 
les années 70. Toutefois, en  
février 1981, M. Hervé Matte 
décède accidentellement. 
Malgré ce dur coup, la famille  
décide de poursuivre le travail 
amorcé par Mme et M. Matte 
et souhaite continuer de faire  
grandir la compagnie familiale.
L’entreprise évolue dans 
divers marchés à partir 
des années 80 et certains 

membres de la famille  
créent différentes compa-
gnies de transport afin de 
percer des secteurs poten-
tiels grandissants. Ainsi, 
au fil des années, Transport 
Matte Ltée, Transport de 
produits forestiers C.D.L. 
Ltée et Transport en vrac 
Phil Ltée se joindront à 
l’entreprise d’origine, Hervé 
Matte et Fils camionneurs 
Ltée. Elles furent alors 
toutes regroupées sous la 
bannière de Groupe Matte 
Enr. Depuis le 1er janvier 
2006, les différentes com-
pagnies ont fusionné afin 
de conserver uniquement 
l’entité Transport Matte 
Ltée, qui forme maintenant 
une seule grande entreprise.
La 3e génération fait son 
entrée dans l’entreprise au 
début des années 2000 dési-
rant poursuivre la tradition 
familiale et assurer l’expan-
sion de la compagnie.
Transport Matte Ltée compte 
maintenant 125 employés, 
110 camions et 200 remorques 
diverses répartis dans plu-
sieurs régions du Québec. 
La spécialité de l’entreprise 
est toujours le transport de 
produits forestiers en vrac,  
mais la fermeture de  
plusieurs papetières et  
scieries a fait en sorte que 
la compagnie a dû diversifier  
ses opérations afin de 
continuer sa croissance. 
Diverses matières recyclées 
ou recyclables, la poudre de 
ciment ainsi que plusieurs 
autres produits en vrac sont 
maintenant transportés  
partout au Québec, en Ontario 
et dans les Maritimes.

Magasin Électronique Émond,  
dans les années1970.
(Collection Électronique Émond.)

Premier camion de M. Hervé Matte, 1951
(Collection Matte Transport ltée)
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LES FAITS ONT ÉTÉ TROUVÉS DANS LES DOCUMENTS SUIVANTS :
Ville de Donnacona, Livre des minutes.	
Ville de Donnacona, Livre d’or.

Journal, Le Courrier de Portneuf.
Journal Municipal, J.I.M.

Dans cette chronique, nous 
vous présentons certains 
évènements historiques, 
heureux et malheureux, qui 
se sont produits à Donnacona. 
Nous avons dû faire une 
sélection, car il n’était pas 
possible de tous les énumérer. 
Pour certains faits nous 
avons délibérément omis de 
nommer les noms des per-
sonnes et ce dans un souci 
de respect. Nous espérons 
que ce résumé suscitera un 
intérêt chez nos lecteurs.

29 novembre 1994 :  
Le député de Portneuf,  
M. Roger Bertrand, est élu à 
la présidence de l’Assemblée 
nationale. Il est le deuxième 
député de Portneuf à accéder 
à ce poste après le député  
M. Jules Tessier de  
St-Casimir en 1897.

1995 : Formation de Club  
de patinage de vitesse  
«Les Élites de Portneuf».  
M. Réal Carpentier en est  
le fondateur.

1995 : Les employés de la 
Caisse Populaire de  
Donnacona sont en grève 
durant 9 semaines. 

1995 : La Compagnie Ford 
ferme son Club de curling 
à Portneuf. Ce dernier sera 
relocalisé à Donnacona. 

15 juillet 1995 : Les comités 
de jumelage de Donnacona 
et de Jarnac signent une 
charte scellant leur volonté 

de maintenir dans l’amitié 
leur culture commune, leur 
volonté d’échange et de 
collaboration. La charte est 
signée à Jarnac.

1996 : Ouverture du  
Restaurant Tim Hortons.

1996 : 500 étudiants de l’École 
secondaire de Donnacona 
manifestent contre l’ajout 
d’un nouveau cours obli-
gatoire. Après quelques 
heures, ils ont gain de cause. 

1er avril 1996 : Inauguration 
de la Salle Rolland-Légaré à 
l’aréna de Donnacona.

Avril 1996 : Métal Perreault 
s’installe à Donnacona. 

6 juin 1996 : Première 
pelletée de terre pour la 
construction du centre  
communautaire pour  
les aînés. 	

14 au 16 Juin 1996 : Pré-
sentation du 1er Symposium 
nautique du Québec au Parc 
familial des Berges. 	

24 juillet 1996 : Passage  
de la chorale de l’École  
St-Joseph de Chisnay  
(Belgique).	

Août 1996 : La Ville se dote 
d’une piste cyclable. 

Décembre 1996 :  
Sacha Blanchette termine  
deuxième en simple et 
premier en couple avec 
Marie-France Lachapelle de 
Terrebonne lors des Cham-

pionnats de l’Atlantique de 
patinage artistique tenus à 
Darmouth, Nouvelle-Écosse. 
Sa performance lui permet 
de se rendre aux Cham-
pionnats canadiens qui se 
tiennent à Vancouver.

1997 : M. Fabien Pagé 
sculpte la statue en bois 
du Général de Gaulle pour 
souligner le 30e anniversaire 
de sa visite en 1967. 	

1997 : 500 kayakistes par-
ticipent au 2e Symposium 
nautique du Québec au Parc 
familial des Berges. 

1997 : M. Alain Piché, 
propriétaire de Bo-cuir, 
obtient le contrat pour 
confectionner les vêtements 
des athlètes canadiens qui 
se rendront aux  Jeux  
de la Francophonie au  
Madagascar. 

Été 1997 : Ouverture d’une 
plage publique au Parc 
familial des Berges.

8 août 1997 : Grand  
rassemblement des familles 
Pagé d’Amérique, marquant 
le 350e anniversaire de 
l’arrivée en terre d’Amé-
rique de M. Raymond Pagé 
de Quessay.

1998 : M. Fabien Pagé, 
sculpteur, a reçu le mandat 
de réaliser la statue de  
M. René Lévesque.

 23 février 1998 : La Ville 
reçoit les Sœurs de la  
Charité de St-Louis à l’occa-

sion du 75e anniversaire  
de leur arrivée à 
Donnacona.	

Mai 1998 : La 
Ville démolit 
le réservoir 
d’eau. 	

Juin 1998 : 
Annonce d’un 
investissement 
de 275 millions  
pour la cons- 
truction d’une 
nouvelle ma-
chine à papier. 
L’annonce est 
faite en présence 
du Premier 
ministre,  
M. Lucien  
Bouchard. 

Juin 1998 : Les 
employés des 
supermarchés 
Métro et IGA  
sont en grève. 

5 juillet 1998 : La Ville 
inaugure son nouveau 
garage municipal. Le coût 
de construction s’élève à  
625,000 $.

Août 1998 : Métro Gagnon 
investit 1 million pour 
agrandir son supermarché à 
Place Donnacona.  

21 décembre 1998 : Ouver-
ture de la nouvelle caserne de  
pompiers (Rue Notre-Dame).

1999 : Présentation de la 
première édition de Pinceaux 
en Fête.

 

22 mai 1999 : Passage 
de MM. Phil Latulippe et 
Richard Dufour dans le 
cadre de leur traversée du 
Canada à vélo.

Juin 1999 : La brigade 
incendie remporte le prix du 
Mérite municipal pour leur 
implication à la rénovation 
de la nouvelle caserne.  

14 juin 1999 : Ouverture du 
Centre d’Accès Communautaire 
Internet de Donnacona. 
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Statue de M. René Lévesque réalisé par  
M. Fabien Pagé
Collection : Fabien Pagé

anecdote • 
Une première automobile

En 1916, M. Médéric Lafontaine fut le pre-
mier citoyen à posséder une automobile.
Dans son livre, Mme Lydia Lafontaine Dubé 
mentionne: 
« Mon père a acheté la première automobile 
de tout le comté, une Ford. Quel événement! 
Les gens sortaient dans la rue pour la voir 
passer et ils avaient bien hâte de pouvoir 
l’essayer. Papa a décidé de s’en servir 
comme taxi. Cette même année, le pont de 

Québec est tombé et tout le monde voulait 
aller voir cette catastrophe. D’autres dési-
raient se rendre à l’Exposition de Québec, 
ce qui fait que papa voyageait presque jour 
et nuit. Il a décidé d’acheter une deuxième 
auto, une Overland à sept places. Il y avait 
deux petits sièges repliables entre les deux 
bancs. Graduellement, le règne des chevaux 
a pris fin». (1) Voiture de M. Médéric Lafontaine, 1916

Collection  Lafontaine Dubé, Lydia, «Le tour de mon jardin», 2014, p. 49

(1)	 Lafontaine Dubé, Lydia, «Le tour de mon jardin», 2014, p.28


